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La télévision numérique
dans tous ses états
À l'aube des évolutions massives vers le très haut débit, les opérateurs proposent déjà des
programmes de télévision sur ADSL en Haute Définition (HD). Comment y parviennent-ils?
Quelles en sont les contraintes? Quels terminaux utiliser? Va-toi( une possibilité de regar­
der plusieurs chaînes sur plusieurs terminaux en même temps? ~arrivée de la Freebox HD
annonce une nouvelle génération de périphériques pour l'IPTV. Êtes-vous prêt?

les informations techniques d'un flux vidéo avec la Freebox.

L
AT!llvISlON et la vidéo deviennentlP, et de manière
inéluctable. En témoignent les annonces qui n'en
finissent pas de plelMlir pour affICher telle ou telle

amélioration des services de tel ou tel opérateur de télépho­
nie: Free a tiré le premier, France Télécom a suivi, Erenis,
opérateur aIIemalff Irès haut débi~ propose aussi sa solution,
etc. Nous en sommes -déjà-là! La télévision ne se conten­
te plus des hautes sphéres. Elle se déploie tous azimuts en
numérique, en partie sous terre, dans des tuyaux qui appor­
tent interactivllé et intégration de services multimédias.

LE MUlTICAST COMME SOURCE DE LA TV

Avec la télévision, la principale question qui se pose
10000ue l'on connait la maniére dont fonctionne un réseau,
c'est l'approche qu'il est nécessaire de mettre en place pour
gérer ne M-œ que le simple changement de chaine. C'est
a priori tacile, mais comment basculer en moins d'une secon­
de d'un flux de 3 Mbps à4 Mbps - en resolution s1andard - et
jusqu'à 12 Mbps voire 20 Mbps - en HO (Ionnat HO Ready et
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Les questions qui se posent sont alors
relatives à la qualité de la vidéo reçue, à ses
possibilités d'adaptation avec les différentes
normes actuelles de vidéo et aux options
relatives à l'enregistrement sur magnéto­
scope, DVD, serveur de fichiers en réseau,

téléviseur. Free (et d'autres) propose pour
cela une prise Péritel sur sa Freebox
(V3N4) tandis que sur la Livebox de France
Télécom, l'un des deux ports Ethernet (le
jaune) peut être configuré pour se voir
attribuer une liaison directe avec un déco­

deur IPTVNidéo à brancher au poste de
télévision.

DIFFUSER LA VIDÉO

Une fois parvenu chez l'abonné, le flux
Multicast doit pouvoir être visualisé sur un

Cisco, Thomson, Alcatel et d'autres, tra­
vaillent en amont des opérateurs pour
fournir le service adéquat. Jean-Christophe
Dessange explique bien les influences
de l'IGMP (Internet Group Management
Protocol) et de sa version dans la résolution
des principaux problèmes d'interaction et de
temps de latence, mais il soulève aussi le
problème de la sécurisation (voir encadré).

Pour Frédéric Favre, de Microsoft France, Microsoft TV est une
solution de "télévision sur IPo> au sens Unicast du terme et dans
le sens streaming. C'est aussi une plate-forme de von qui exploi­
te les mêmes serveurs pour assurer un temps de réponse global
extrêmement réduit pour la requête de l'utilisateur. Microsoft TV
est un client logiciel qui se veut volontairement léger pour s'ins­
taller sans difficulté dans une STB classique. Ce sont les serveurs
qui font le travaiL Microsoft TV a commencé à être déployée
début juin pour la première fois en France sur la plate-forme AnSL
de Club-Internet. En ce qui concerne des questions sur la conver­
gence des plates-formes Media Center et Microsoft TV, il n'y a pas aujourd'hui de
solution qui intégrerait cette possibilité. ce ne sont pas aujourd'hui les mêmes
marchés, même si les interfaces se ressemblent. Le Media Center (Windows XP
MCE) permet de regarder la télévision et d'enregistrer des programmes depuis une
carte tuner intégrée ou un décodeur externe, tout en permettant à des Media
Extender (jusqu'à 5), comme la Xbox 360, de profiter des médias et de l'interface
Media Center. La STB, cliente de Microsoft TV, se raccorde directement à un poste
de TV pour lui offrir ses services et s'arrête là pour aujourd'hui.

MICROSOFT TV. MEDIA CENTER
ET CONVERGENCE

IPTV et HD - La télévision numérique dans tous ses états

Le principe du Multicast qui a été retenu
consiste à mettre à disposition un réseau

Ethernet reiié aux différents DSlam des opé­
rateurs de téléphonie - concentrateur DSL
du central téléphonique. Ce réseau dédié à la
vidéo, et auquel se raccordent les fournis­
seurs de contenus via des serveurs de
broadcasting, se charge d'amener le plus de
flux possibles au niveau du OSlam et assure
ainsi une commutation rapide de l'achemi­

nement d'un flux vers l'abonné. Des centai­
nes ou des milliers d'abonnés peuvent ainsi

souscrire au flux de leur choix. Toutefois, il y
a des iim~es. Il n'est pas économiquement
possible d'amener systématiquement les
flux de plusieurs centaines de chaînes à un

DSlam ne disposant que de quelques dizai­
nes ou centaines d'abonnés.

non pas Full HO) - lorsqu'on dispose d'une
ligne à 8 ou 20 Mbps et qu'il existe plusieurs
dizaines ou centaines de chaînes disponi­
bles? Elles ne peuvent pas être sélectionnées
directement comme le fa~ un récepteur satel­
lite ou un tuner, TNT ou analogique, de télévi­
sion hertzienne: comment font-ils donc?

«Cisco est fournisseur d'infrastructure Carrier IPIEthemef pour la diffusion IPTV
d'opérateurs. Pour certains, ce ne sont pas moins de 750 nœuds de raccordement
qui assurent la distribution de la télévision en mode multic8st auprès d'un poten­
tiel de 2 millions d'abonnés desservis. Les problématiques actuelles du dévelop­
pement de l'IPTV concernent le temps de réponse du changement de chaîne, la
convergence rapide en cas de perle de lien ou de routeur et la validation de la
requête de demande de réception de chaîne TV pour garantir au diffuseur que le
demandeur a bien le droit de demander J'opération en question.

Le protocole PIM Sparse est généralement utilisé entre les routeurs pour envoyer
dynamiquement les flux à la demande des utilisateurs. L'utilisation de PIM Source
Specific Mufticast [PIM-SSM) pennet d'optimiser la gestion et de sécuriser
l'accès au réseau Mufticast. Le protocole IGMP permet à la STa de demander à
s'abonner au groupe multicast correspondant à la chaine nt. la version 3 per­
mettant l'utilisation de PIM-SSM.

Il ne faut qu'une centaine de millisecondes pour que le réseau soit capable
d'amener la chaîne de télévision demandée par l'utilisateur. Le reste du temps est pris au niveau de la set-top-box
(ou boîtier TV) par la gestion des programmes, des autorisations et des délais de sélection des chaînes sur la télé­
commande ûusqu'à une seconde) pour aboutir à un total comparable ou inférieur à la télévision par satellite. p

Dans le cas de l'absence d'une chaîne
dans le faisceau de flux multicast acheminé
vers le OSLAM, la requête de la chaîne est
remontée vers un nœud de réseau qui dispo­

sera de ladite chaîne ou ira la demander àun
autre nœud. C'est là que les temps de laten­
ce peuvent jouer un rôle non négligeable et
c'est là que des équipementiers, comme

Jean-Christophe DESSANGE
Responsable Europe pour l'IPTV chez Cisco
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Sorti de l'IP"TV et de ses fiux Mu~icast, ia
Web Télévision, et surtout la VOD (Video on
demand = Vidéo à la demande), se posent en
challengers incontournables. La Web "TV est
ce que certains professionnels dénomment
la télévision sur IP pour la distinguer de la
télévision sur ADSL (ce qui est développé
dans cet article sous l'appellation IPTV). La
Télévision sur IP exploite l'unicast, une
technologie de streaming point à point.

WEB TV ETVOD
POUSSENT ÀLA ROUE

Pour pallier la transition de l'adaptation
des réseaux aux besoins de convergence
réseaultélévision, il y a une solution complé­
mentaire mise en œuvre par Free dans sa
Freebox HD, mais aussi par Cisco via des Set
Top Box (STB) Linksys : le récepteur TNT inté­
gré dans la boîte se révéle capable de redis­
tribuer la "TV sur IP dans la maison ... Très
fort 1Et très économique en bande passante.

sique. SD (Standard Definition) est opéra­
tionnelle en ADSL sur les réseaux compati­
bles ADSL 2+, autant le probléme de la
"TVHD se pose avec les débits garantis
qu'elle nécessite. VDSL et mB (Fiber to the
building: fibre optique jusqu'à l'immeuble)
ou mH (Fiber to the Home : fibre optique
jusqu'au domicile) peuvent s'avérer être
des solutions d'autant plus appréciables
qu'elles permettent aussi d'envisager
d'avoir plusieurs clients "TV sur le réseau.

La Freebox HO n'est pas non plus la
seule sur le marché. Cisco, au travers de sa
filiale Linksys, a prévu le déploiement d'un
enregistreur HD en Allemagne pour de la
télévision en IP sur le réseau VDSL de T­
Online Intemational, tandis que ia Netbox HD
de NeIgem est par exemple utilisée par
Erenis sur son réseau mBNDSL, etc. Les
connectiques retenues pour les nouveaux
équipements compatibles HD sont sans sur­
prise: le HDMI accompagné de solution de
protection numérique HDCP désormais
incontoumable, mais pas forcément systé­
matiquement exploitée.

Reste à résoudre le problème de la
qualité de la vidéo que l'on va pouvoir affi­
cher avec les débits actuellement disponi­
bles sur le réseau. Autant la vidéo -clas-

Frédéric Boutissou, co-fondateur et président
d'Erenis (hltp://www.erenis.tr).estaujourd.hui
capable de proposer la fibre en technologie FTTB,
c'est-à-dire avec l'anïvée de la fibre optique jus­
qu'à l'immeuble, puis en VDSl jusqu'au domicile.
Cette technique offre aujourd'hui la possibilité de
disposer d'ores et déjà d'un débit symétrique de
40 à 50 Mbps en symétrique chez le particulier (ou
"entreprise). Le déploiement VOSl2 permettra d'ici
à septembre 2006 d'atteindre les 100 Mbps symé­
triques. Erenis propose ce réseau sur Paris. En ter­
mes de services, Erenis propose Focus TV, un bou­
quet de 50 chaînes et en proposera jusqu'à 75 en
bouquet de base gratuit à la fin de l'année. En SO,
Erenis est capable de proposer des chaînes sans
perte à 8 Mbps de signal, contre les 2,5 à 4 Mbps
des opérateurs sur AOSL La grande force d'Erenis
est de pouvoir proposer un bouquet HO à tous ses
clients qui sont à 100 % éligibles à ce bouquet. Et
ce, malgré les 15 Mbps nécessaires.

LA TV SUR IP AVEC LE FTTB

Aymeric de La Vaissière, consultant Nouvelles Technologies pour plusieurs acteurs
de la télévision, puis co-fondateur et directeur technique d'EverTEST, anime la
division MediaPeering de la société. C'est dans ce contexte qu'il a apporté son
expertise à plusieurs projets signmcatrts du monde de la VOO, dont la Banque
Audiovisuelle et son portail grand public VDOEO.tv et le Comité Français de Radio
Télévision, pour son portail www.jds.tv et ses archives numériques. Pour France
TéléVision Interactive (FTVI), EverTEST fournit en plus une supervision temps réel­
le de la visibilité de ses sites et partenaires depuis de nombreux points d'accès
réels situés sur des offres d'accès de tous les FAI du marché français.

Grâce à ce réseau, EverTEST est le seul à fournir à ce jour un moyen efficace
et objectif d'évaluer la qualité de la connectivité Internet d'un opérateur ou un
hébergeur. Pour exemple, la technologie EverROUTE permet de déterminer, en
temps réel et sur la durée, la réalité des routages (transit ou peering) exploités
depuis un centre serveur vers les internautes.

VOD ET ANALYSE DE TRAFIC
POUR LES DIFFUSEURS

,
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HDDVD ou Blu Ray. En outre, et ce n'est pas
la moindre des questions, il est intéressant
de se demander quelles possibilités sont
envisagées pour pouvoir regarder plusieurs
chaînes en même temps sur plusieurs
récepteurs dans la maison. Les Français qui
vont en effet acheter quelque 5,3 millions de
récepteurs "TV en 2006, disposent en moyen­
ne de 2 à 2,5 postes par foyer, et ce chiffre
tend vers les trois télévisions (source: GFK).

Pour ce dernier point, c'est en général
un logiciel client installé sur le PC en réseau
qui va pouvoir accéder à la télévision en
Multicast. Solution que Free propose en
plus de sa connexion Péritel sur la Freebox
(V3N4) avec le logiciel client VLC
Mediaplayer. C'est ce que les freenautes
appellent l'option multiposte.

Pour ce qui est de la qualité de la vidéo
reçue et des possibilités d'affichage des
différentes normes, tout n'est plus que
réseau Ethernet et décodeurs. La Freebox
HD est une premiére réponse à l'adaptation
possible des réseaux avec ce qui va deve­
nir le standard de la diffusion de la vidéo
(HD Ready) pendant les cinq ans à venir.
Pour satisfaire le plus possibie aux besoins
de «qualité de service», sous-entendu de
qualité adaptée à une lecture fluide de la
vidéo (mais pas forcément dans le sens de
la QoS au sens informatique du terme), la
Freebox HD est en réalité un adaptateur
réseaulvidéo qui se raccorde en Ethernet
ou en Wi-Fi Mimo à la nouvelle Freebox V5,
elle-même revue et corrigée pour suppri­
mer la Péritel et profiter de ce gain de
place afin d'intégrer un petit hub Ethernet
4 ports. Free a ainsi rejoint France Télécom
sur le plan de la solution évolutive.
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1

HD
LES POINTS CLÉS

En matière de HD, il faut distinguer
la HO Ready (environ 1 megapixeQ
amenée à afficher dans le mode
720p (720 lignes non entrelacé) du 1
Full HO qui, lui est prévu pour l'affi­
chage effectif du 10BOi (i pour inter­
laced, pour une résolution de trame
de 2 megapixels, mais un affichage
entrelacé de deux demi trames de
1 megapixel), voire du 1OBOp (1 080
lignes non entrelacé pour une réso- 1
lution réelle de 2 megapixels). Les
débits nécessaires au HO Ready
sont de 12 à 20 Mbps. Les déb~s

prévus pour le Full HO en 1 OBOp
sont de 24 à 40 Mbps, tandis
que le 1 OBOi peut tenir entre 15
et 20 Mbps. Les caractéristiques
qui se normalisent en termes de
connectique audio + vidéo sont le
HOMI et le HOCP. Le 1080p néces­
site HDMI version 1.3. En termes de
compatibilités des PC avec la HO,
cela va bon train côté développe­
ments. Chez nVidia, les premières
cartes GeForce 7 sont sorties en
avril avec une sortie HOM!. Les car­
tes tuner HO optimisées pour la HO
sont en cours de développement
et sont amenées à exploiter les
spécifications de OXVA (OirectX
Video Acceleration) pour l'accéléra­
tion des contenus Windows Media
Video 10. Les prochains dévelop­
pements des cartes graphiques les
plus haut de gamme pour les PC
sous Vista vont intégrer deux
puces, dont une dédiée aux trarte­
ments de la vidéo HO.

1

La convergence de l'IP1V avec le reste
de la maison numérique est encore un
concept de fond, même s'il intègre désor­
mais de façon systêmatique le paramètre
indispensable du H01V. La forme, quant à
elle, est en train de dessiner trois principaux
scénarios: poste 1V unique, postes 1V multi­
ples clients d'une connexion IP1V externe et
postes 1V mu~iples clients d'un serveur de
médias lui-même client multiple IP1V. •

PROSPECTIVE

• HDCP (High-Bandwidth Digital Content Protection) : développée par Intel,
cette technologie de protection anti-copie s'active par le diffuseur de signaux
HOTV pour des sorties de type OVI ou HOM!.

GLOSSAIRE HD
• HDMI (High-Detinition Multimedia Interface) : interface à type de connecteur
de taille réduite permettant de transférer à la fois le signal audio/vidéo/don­
nées/contrôle au tonnat numérique entre un équipement muttimédia et un
écran/téléviseur. En fonction de la version de HOMI, différentes caractéris­
tiques sont disponibles. La résolution HD 1 O8Op (1 920 pixels par 1080 pixels
non entrelacé) requiert la version HOMI 1.3.

• HOTV (High Definition Television) : cette appellation n'est pas un stan­
dard en soi. Elle a été reprise pour les nouveaux formats de vidéo haute
définition 720p (progressive, en réalité 1 280 pixels sur 720 lignes par
trame), 1 OaOi (interlaced, en réalité 1 920 pixels sur 1 080 lignes en deux
demi trames entrelacées) et 1 oaop (progressive, 1 920 pixels par 1 080
ligne par trame). Le format HO Ready correspond à l'interprétation possi-

1 ~Ie des signaux 720p et 1 OaOi, mais la restitution de la vidéo dépend de la
Lésolution de la dalle.

En IPlV, l'accès à une chaîne supplêmentalre payante est immêdiat le surcoût apparaîtra sur la
facture mensuelle de votre fournisseur d'accès.

,
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La vidéo à la demande peut en effet être
proposée en «instantané», ce qui requiert de
la part de l'opérateur télécom la mise àdispo­
sition d'un flux Unicast important (streaming),
en semi décalé (progressive streaming, c'est­
à-dire mise en mémoire tampon du streaming
avant de commencer la diffusion), ou en
décalé total avec un enregistrement program­
mé. Ces deux dernières solutions peuvent être
assimilées à du téléchargement -protêgê-.
Pour assurer ia diffusion de contenus vidéo,
que ce soit en mode Web 1V ou en mode de
VOO, les architectures réseau doivent être
particulièrement optimisées. Un opérateur de
diffusion de contenus de VOO comme
CanalPlay utilise aujourd'hui une plate-fonme
dédiée, basée sur un serveur de chez Vacast
en point àpoint. O'autres diffuseurs de conte­
nus, comme France Télévision aujourd'hui,
exploitent la technologie d'Akamaï de réplica­
tion de serveurs par une mise en cache tout
autour de la planète. Pour Patrice Boffa,
consultant EMEA d'Akarnaï, jusqu'à 400000
accès simultanés peuvent être assurés pour
un serveur sur leur réseau!

Basée sur le même principe, la VOO dispose 1
de deux atouts majeurs: une êquation éco­
nomique intéressante pour les opérateurs et
fournisseurs de contenus, et une adaptation
possible de la solution rêseau en fonction de
ce que l'opérateur veut offrir.

L'iNFORMATICIEN n° 038' juillet - août 2006
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Le premier service qui
marque lorsque l'on regarde le
fonctionnement de cette plate­
forme Microsoft TV, c'est le
design, mais surtout une vitesse
de fonctionnement de l'interface

en plus de la TV, de la VDD, etc.,
la SVOD fait son apparition.

RAPIDITÉ HORS PAIR

D
EPUIS QUELOUES JOURS,

certains abonnés à
Club-Internet profi­

tent de la nouvelle offre de
télévision sur ADSL proposée
avec l'interface et ia technologie
Microsoft TV. Les nouveaux abon­
nés ne pourront en bénéficier
qu'à la rentrée de septembre. Ils
devront ronger leur frein car l'ex­
périence n'a fien de commun en
matière de télévision numérique:

Club-Internet vient de lancer son offre IPTV
basée sur la technologie Microsoft TV : plé­
thore de services au rendez-vous. La solution
s'appuie de plus sur une interface au look de
Media Center d'une rapidité saisissante. Une
nouvelle plate-forme remarquable.

I!ADSL devient

Media Center

-
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Cumulez des jours de formation Microsoft
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• Formez-vous chez Global Knowledge et bénéficiez de

l'expertise de nos 17 instructeurs certifiés Microsoft
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En termes de fonctions, le guide de programmes se
présente comme celui que l'on a l'habitude de trouver sur
un Windows Media Center. la différence c'est qu'ici les
chaînes sont systématiquement bien réfèrencées puisque
faisant partie d'un bouquet que l'opérateur sait vous avoir
vendu. Il y a en effet un bouquet gratuit, mais il y a aussi
pour l'utilisateur la possibilité de s'abonner à plusieurs
bouquets, dont TPS et d'autres, proposés sous des
rubriques plutôt thématiques. En tout, plus de 150 chaî­
nes disponibles.

les fonctions intégrées dans l'offre reprennent en par­
tie tout ce que l'on peut rêver de mieux, ou presque: il ne
manque que la gravure intégrée de OVO pour les émissions
que l'on voudrait garder éternellement. En effet, pour le
quotidien, la boîte dispose d'un disque dur de 80 Go. De
quoi stocker quelques heures de vidéo en bonne qualdé 50
en plus d'offrir une fonction standard de time-shiffing. Il est
aussi possible d'enregistrer une chaîne pendant qu'on en
regarde une autre, comme lorsque l'on couple le tuner d'un
magnétoscope à celui de la télévision.

Pour finir, le plus bluffant est le contrôle du direct, qui
va au-delà du time shifting grâce à la vitesse vertigineuse
du défilement du film avec un retour sur l'événement allant
jusqu'à 1h30. Cette barre de défilement dans l''interface est
un élément que l'on retrouvera dans la technologie du HO­
OVO d'ici quelques mois. •

11 est vrai Que de nombreuses astuces ont été mises
en œuvre pour améliorer l'ensemble de ces performan­
ces. les éléments fournis par Christophe Oessange dans
les pages précédentes ne sont pas étrangers au «répon­
dant. de ceffe plate-forme qui, ne l'oublions pas, fonc­
tionne avec une • boîte. d'origine linksys, filiale de
Cisco. En outre, le couplage intelligent d'un double tuner
TNT simplifie en parfie le problème de gestion des flux
entre AOSl et hertzien au moment opportun, en fonction
de ce que vous êtes en train de faire.

le Services incluent la VOO (vidéo à la demande) et un
service Innovant de SVOO, c'est-à-dire la possibildé de s'a­
bonner forfaitairement àun nombre déterminé de program­
mes sur un mois. Une sorte de forfad vidéo-club. Pour la for­
mule plus classique de VOO, le paiement à l'acte est propo­
sé sur un catalogue prévu pour s'enrichir de cinquante nou­
veaux programmes par semaine.

utilisateur et des services qu'elle déclenche quasi instan­
tanément. On est loin d'être habitués à une telle perfor­
mance multimédia en général, et encore moins dans le
domaine de la vidéo. Même un poste de télévision stan­
dard n'offre pas une telle vdesse ...

LES fONCTIONS NE MANQUENT PAS

CLUB-INTERNET ET MICROSOFT TV :
L:ADSL devient Media Center
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